
PASTORALOUP
Massif du Jura



PARTENAIRES PUBLICS

PARTENAIRES PRIVÉS



LES OBJECTIFS

•• Apporter un soutien rapide aux éleveurs du Jura et du Doubs 
qui feraient face à une pression de prédation soudaine (ou 
lorsqu’un élevage du secteur vient d’être prédaté ou qu’un 
loup a été observé à proximité)

•• Il s’agit de renforcer la présence humaine auprès des 
troupeaux concernés, grâce à l’implication de bénévoles 
principalement locaux, préalablement formés.
 
•• Eviter le recours aux tirs systématiques sans que rien n’ait 
été tenté en amont.

•• Permettre d’engager la discussion sur les moyens de 
protection et d’effarouchement



L’IDÉE
•• A la différence du programme alpin, il s’agit d’un dispositif d’urgence.

•• Les éleveurs sont invités à nous contacter lorsqu’ils pensent que leurs bêtes sont 
particulièrements vulnérables pendant quelques jours en particulier avec l’observation d’un ou 
plusieurs loups dans leur secteur, une prédation chez eux ou un voisin, des indices de présence, etc

•• A réception de l’appel, FERUS contacte les bénévoles. Si certains sont disponibles, la 
surveillance commence le soir même.

•• Les bénévoles se relaient - par équipe de 2 minimum - en fonction de leur disponibilités, 
d’une nuit à plusieurs jours. 

•• La mission du/des bénévoles est de venir bivouaquer auprès du troupeau concerné durant toute 
la période d’alerte, afin de soulager l’éleveur et qu’il puisse dormir plus sereinement. Des rondes 
régulières sont effectuées (au moins une par heure- voir plus).



LES POINTS DE VIGILANCE

• • Il est capital de conserver l’anonymat des éleveurs 
(sauf indication contraire de leur part). 
Les bénévoles s’engagent à ne pas révéler leurs lieux d’intervention.
FERUS ne donne aucun nom a des tiers sans leur autorisation préalable.

•• La sécurité en présence de bovins et les bons comportements sur le site.

• • La gestion du materiel.



LES WEEKENDS DE FORMATION

• Le premier aux Rousses (Jura) en avril et le second à Rochejean (Doubs) en mai.

LA FORMATION
•• Interventions du Parc Naturel du Haut-Jura, de l’IDELE (focus Chiens de protection sur bovins), 
de l’APACEFS (protection des troupeaux dans l’Ain) et de FERUS. 
•• Le dimanche était consacré à la visite d’un élevage et discussion libre avec l’éleveur ▶ permet 
d’avoir son point de vu, ses difficultés et d’approfondir les règles de comportement face aux bovins.

2 WEEKENDS ONT PERMI DE FORMER 60 BÉNÉVOLES



LE MATÉRIEL
• 10 PP dont 2 en 4G
• 1 Caméra thermique
• Piles + cartes mémoires
• 3 câbles cadenas ABUS pour PP
• 1 Rouleau Fil électrique
• 30 piquets + sacs de transport
• 4 fox lights
• 2 takie walkie
• 2 lampes longue portée
• 6 lampes Moyenne portée
• 1 disque dur externe
• 2 chargeurs avec 16 piles EBL 1.5V 



QUELQUES CHIFFRES

39 nuits passées en surveillance

0 déprédations pendant les surveillances

+ images de loups au piège photo

29 bénévoles sont allés en surveillance

1 prêt de Foxlights

 7 éleveurs partenaires 
       (interventions chez 2)

2 observations de loups en surveillance (3 et 1)
 1 autre incertaine



ANALYSE
Ce qui a bien marché

•• Il a été assez facile de trouver des gens pour faire du bénévolat 
(80% des bénévoles habitants du territoire)
     ▶ Envie de ne pas soutenir le loup que derrière son clavier

•• Aide de certains élus locaux pour les appels à bénévoles. 
Programme souvent vu comme une aide à l’apaisement.

•• Permet de nouer un dialogue avec certains éleveurs qui nous remercient 
de l’initiative.

•• Les PP, posés près des élevages partenaires ne permettent pas d’avertir
assez rapidement les éleveurs mais nous donnent des indications sur les 
moments à risques, l’efficacité des moyens de protection, etc...

•• Echanges d’infos avec Parc Naturel du Haut Jura, de la Réserve Naturelle 
Nationale de la Haute-Chaine du Jura et l’ARB quand c’est possible et pertinent.

•• Les bénévoles ont effrayé des loups (2/3 fois). Leur présence à donc été utile !



ANALYSE
...ou moins

•• Gestion compliquée du matériel 
(grand territoire donc beaucoup de km à faire pour le presta pour livrer la caméra thermique, les foxlights, etc).

•• Difficulté de convaincre les éleveurs. Méfiance, peur d’être des «traîtres» pour certains. 

•• Pas assez de visites d’éleveurs pour présenter le programme en amont & pendant la saison.

•• Difficulté d’obtenir des informations rapides de la part des partenaires institutionnels.



ET 2024 ?



à développer/ameliorer/créer

•• La période d’intervention du prestataire était mal calibrée : 
bcp de déprédations en octobre. Plutôt juin-mi-octobre?

• • Maintenant qu’on a le recul d’une première année, il faudrait contacter les éleveurs 
cet hiver pour la saison prochaine.

•• Former des bénévoles supplémentaires...

•• ...et adapter leur formation maintenant qu’on a le recul de cette première saison !
(plus de terrain)

• • Ameliorer les échange entre «FERUS» et le presta pendant la saison.

•• Trouver un moyen plus efficace de gérer le matériel 
▶ trop de km parcouru cette saison !

• • L’aide au débroussaillage, au montage de parcs de nuits pourrait être ajouté 
au programme.

•• Forte demande de sensibilisation des touristes et locaux aux chiens de protection 


